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ertains les considèrent
comme des fous ou des
illuminés. Eux se disent
victimes d'un mal irwi'

sible appelé électro-hypersensibi-
lité (EHS). Èt ils sont de plus en
plus norirbreux, en France,et dans
le monde, à souffrirde cette mala-
die. Pourrésumer, des hommes et
des femmes, de tout âge, sont al-
lergiques aux ondes et ne suPPor-
tent plus d'y être exPosÇs. Le
Wi-Fi,les téléphones portables ou
encore les antennes relais tortu-
rent leurs corps et provoquent in-
somnies, sensations de brtlures,
maux de tête, pertes de concen-
tration... La liste des symptômes
est loin dêtre exhaustive.

Fulr les ondes W-Fl
A preuve, le témoignage Presque
irréel d'Elisabeth. Agée d'environ
50 ans, cette femme exPlique
qu'elle n'a même plus la force de
prendre les transports en coJ-n-

mun à caüse des gens qui utilisent
leurs smartphones sans relâche.
Les champs magnêtiques.lui font
vivre un enfer. Au point qu'elle
doit même"fuir, la nuit, son domi-
cile, carles ondes duWi-Fi des voi-
sins traversent les murs et l'emPê-
chent de dormir. Pour trouver un

peu de répit, Elisabeth se réfugie
àans le coffre de sa voiture. Bruno,
son marl assutti un Peu impuis-
sant, qu'elle est « vtctlme d'une
pollution, d'tne technologb »,

mais qu'll est €xüêrnement dtffi'
cilede « comprcndte ».

D'autres, cor{le Elisabeth, tê
moignent dans le documentalre
Cherche zone blandte désesPhé'
ment Ily a Bqmard.,qui, dans gada'

mionnette, sillonne les routes de

iarégion à la recherche d'un lieu
protégé. On peut citer aussi la
inère d'Ethan, un garçon d'une di
zaine d années, qui, au départ, n'a
pas compric pourquoi son enfant
criaitdedouleur. Les médecins, ne
sadrant que faire, lui ont conseillé
de voir un psydrologue. Jusquiau
jour oir elle a vu à la télévision un
débat eur I électtto§persensibi-
liæ et qu'elle arÉalisé que son fils
était atteint de cette maladie. Ou

enoore Bemedettg la eoixantaine,
qrd ressentime immenre fatigue
sitôtquelle est proche d'tmréseau
Wl-Fi ou d'une antenne relals.
Pour être soulagée, elle a trouvé
une solution pourle moins radi-
cale :vivrc dans unë grotte.

Le parttpris du réalisateur Marc
Khanne est htéresssnt puisque,
dès [p débuq se mettant en scène,

il neinche pas son sceptlcisme au
puiet]'de l'élêctro.trypersmsibilitê

Aussi est-il parti à la rencontre de

ceux qui souffrent diEH§. Et là, on
découÿre un rÀonde insouP-

çonné: les uns ont sbsndonné
leur trryail pour s'âoigner des

ur se
squ à

tissu
métallique. On megure mieux, à
travers ces témoigrneges, la dé-

tresse.de ces ftmmes et de ces

hornme§, leur sollhrde et l'incom-
préhmOlon dontbim souvent ils
sontücdmes.

Dcrrzonellbhnchg»?
Ils sont Buioudhul npmbreux à

réclamer qus lEt4 meüe en place
des *zoneg blanÔes l, c'est-à-

dire dés endroits ôù portables, or-
dinatèurs et'Wi'Fi sef4ient ban-
nis. Uals encore faudrait-il,
comme le soulignent certains,
que leq autorités publiques Pren-
nent davantage au sérietx le Pro-
blème de IIEHS dans la société.

Grâce à ce documentaire, les té-
léspectateurs pour(ont se faire
leur propre opinion et se Poser
immanquablement cette ques-
tion : doit-on, porrrconbien et ce-

luid autrul, débrandrer sonWi-Fi
et son télephone portable ? r
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pür te protégcr dcl o:rdér, certalhr vont türqu'à revêtlr un volle lntégral en tlrcu métalüque.'on

Cherche zoneblanche
désespérément, de Marc Khanne
(France, zotj,6o min).


